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Le classement

La barre des 1000 milliards d’euros se rapproche pour les plus gros

patrimoines français, qui sortent de la crise sanitaire plus forts que jamais.

Notamment dans Vindustrie du luxe. La Tech aussi a fait des étincelles.Q uelle année ! Le pa

trimoine profes

sionnel global des

500 premières

fortunes de France

approche les

1 000 milliards

d’euros, soit un

bond de 30%. Avec un constat dé

rangeant : après dix-huit mois de

pandémie, alors que le pays sort

d’un choc économique majeur qui a

fait reculer de 8% son PIB, les écarts

se sont accentués à l’intérieur même

de ce 26e classement, entre la

moyenne des « 500 » et les tout pre

miers. Aujourd’hui, la fortune des

10 Français les plus riches est supé

rieure de presque 100 milliards à

celle des 490 autres grandes for

tunes françaises. Bernard Amault,

numéro un de notre classement (et

actionnaire de Challenges), symbo

lise cet écart : son patrimoine a pro

gressé de plus de 50 milliards en un

an, pour atteindre 157 milliards.

Cette hausse représente, à elle

seule, un quart de la progression des

valorisations de l’ensemble de notre

palmarès !

L’industrie du luxe aura été, cette

année encore, le meilleur carburant

pour faire fortune. Avec la Tech...

Challenges compte désormais par

mi ses « 500 » vingt actionnaires

fondateurs de licornes françaises,

ces start-up valorisées plus de 1 mil

liard de dollars. Seize (BlaBlaCar,

Contentsquare, Dataiku, Doctolib,

ManoMano, OVH, Veepee, Voo

doo. ..) étaient déjà présents dans

notre classement l’an dernier.

Quatre font leur apparition (Believe,

BackMarket, Ledger et Qonto) à

l’occasion d’opérations finan- 

La crise creuse les écarts à tous les étages

  Fortune totale des 500 du classement

(en milliards d’euros)

Après dix-huit mois de pandémie et un choc économique majeur, la fortune des «500» a bondi de 30%. Au sein

du classement, les 10 plus riches totalisent un patrimoine supérieur de 100 milliards à celui des 490 suivants.
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cières. Tous enregistrent des

bonds de 40 à 200% de leur valorisa

tion en un an. Jonathan Cherki, le

fondateur de Contentsquare, a vu la

valeur de sa société (et les 20% qu’il

en détient) tripler en quelques mois

pour dépasser 2 milliards d’euros,

après l’entrée au capital, en mai der

nier, du fonds d’investissement du

japonais SoftBank. En mai, égale

ment, le spécialiste de la vente de

téléphones reconditionnés Back-

Market a levé 276 millions auprès de

plusieurs fonds et s’est propulsé

dans le cercle restreint des licornes

made in France.

Plus généralement, tous les action

naires des groupes tournés vers le

marché mondial ont vu leur fortune

progresser, alors que les spécia

listes du marché domestique, à

quelques exceptions près, ont souf

fert d’une conjoncture française

morose. La distribution, avec ses

centres commerciaux fermés pen

dant cinq mois et ses clients cloîtrés

à la maison, a connu un vrai passage

à vide. Il a entraîné la chute du tex

tile, déjà malade depuis quelques

années. Des groupes bien en vue

sont allés au tapis, comme le réseau

La Halle, en partie repris par le

groupe Beaumanoir (Bonobo, Mor

gan, CacheCache...) : « En dix ans,

le marché a baissé de 15%, les

charges ont augmenté de 20% et les

ventes on line ont pris 15% de ce

marché déjà baissier », détaille

pour Challenges son PDG, Roland

Beaumanoir (272e). D’autres sec

teurs, comme l’éducation, la finance

et la santé (lire page 188) ont plutôt

profité de la conjoncture. Et ont

hissé la fortune des actionnaires de

leur entreprise les plus dynamiques

vers des sommets.

Afflux d’argent

Mais pour cela il a fallu un autre

carburant : l’argent. L’épargne des

Français, pendant ces dix-huit mois,

a gonflé et afflué dans les fonds, qui

investissent dans les entreprises à

l’occasion des centaines de ces

sions, de rapprochements, de ra

chats à crédit (LBO) et de transmis

sions qui se sont multipliés ces

derniers mois. « Ces fonds ont levé

beaucoup d’argent et n’ont aucun

mal à en lever davantage, car ce

type d’investissement offre un

couple rendement/risque 

Les 10 plus fortes progressions

Les 10 plus belles entrées

* Fortune non classée en 2020 mais a pu figurer dans des classements antérieurs.
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inégalé », explique Jean-

Pierre Letartre, président d’IRD, un

groupe qui a participé à plusieurs

achats avec endettement (LBO)

comme Satys Electric (connecteurs

industriels), iDealwine (vente en

ligne) et Smart (Applitech). « L'in

vestissement dans les entreprises

attire les capitaux grâce à son ren

dement très élevé, puisqu’il est com

pris entre 12 et 15% par an, net

pour l’investisseur, c’est-à-dire une

fois retirés les 5 à 6% de frais an

nuels », confirme Jean-Philippe De-

bas, PDG du conseil en opérations

Equalis Capital.

Des proies et des chasseurs

Du coup, l’an dernier, ces fonds spé

cialisés ont levé 18 milliards d’eu

ros : un record. Au point qu’ils ont

eu du mal à investir ce « dry pow

der », cette poudre sèche, surnom

que donnent les financiers à l’argent

dont ils disposent et qui n’a pas en

core été utilisé. Car le nombre des

sociétés en vente demeure restreint.

« Notre pays compte 140000 PME

et pourtant n’enregistre que

9000 cessions d’entreprise par

an - à peine 6% -, soit beaucoup

moins que chez nos voisins »,

constate Fabrice Scheer, managing

partner de la banque d’affaires Alan-

tra, spécialisée dans le patrimoine

des chefs d’entreprise.

Le Covid, de ce point de vue, a re

battu les cartes... « Clairement,

depuis un an, la chasse est ouverte,

savoure Bertrand Folliet, cofonda

teur du réseau d’investisseurs En-

Les ventes de l’année

trepreneur Invest. Il y a des

proies - toutes ces sociétés affai

blies par la pandémie - et des chas

seurs - les entreprises saines et

tous ces fonds, qui ont un vrai sa

voir-faire et de l’argent. » Or, sou

ligne Thierry Renard, du family of

fice Ritchee, « avec le Covid,

beaucoup de chefs d’entreprise ont

perdu des proches et ont compris

qu’ils étaient mortels. Ils ont vu la

vie différemment et ont commencé

à être sensibles à l’idée d’une ces

sion ». On l’a vu, par exemple, avec

la vente de Soufflet (4,9 milliards

d’euros) au fonds InVivo, émanation

Christian

Louboutin.

L’appétit pour

le luxe ne faiblit

pas : la fortune

du fondateur

(et actionnaire

principal) du

chausseur à la

semelle rouge vif

a bondi à

1,2 milliard

quand le fonds

Exor, de la

famille Agnelli,

est entré au

capital, en mars

dernier.

d’un groupe de 192 coopératives

(voir tableau page 186). Jean-Mi

chel Soufflet (64 ans), après avoir

développé le négociant de céréales

de Nogent-sur-Seine, dirigé par son

grand-père puis son père, a dû céder

les rênes, faute de successeur. Le

contexte sanitaire n’a fait que ren

forcer sa conviction qu’il fallait as

surer la poursuite du développe

ment du groupe.

Gouvernance sous le choc

C’est aussi pour assurer une transi

tion que la famille Pochettino a

cédé, il y a quelques semaines,

SCSP, le portefeuille de 13 hôtels et

1300 chambres constitué au fil des

ans autour de Lyon. L’acheteur, Ex-

tendam, est, bien sûr, un fonds. Spé

cialisé dans ce type de deal, il n’a

pas hésité à débourser une centaine

de millions d’euros pour acquérir ce

groupe qui ne réalise que 30 millions

de chiffre d’affaires.

Anna Gozlan, associée fondatrice

du multi-family office Kermony, voit

dans la pandémie « comme un élec

trochoc pour la gouvernance des

entreprises familiales : alors que

d’ordinaire il était impossible d’en

gager la discussion sur les succes

sions avec mes clients chefs d’entre

prise, là, ce sont eux qui ont eu un

rôle de locomotive et veulent enga

ger la réflexion ». Depuis déjà

quelques mois, constate Nicolas Ot-

ton, directeur de BNP Paribas

Banque Privée, « nous observons

une accélération des changements

de gouvernance dans les en-

(suite p. 190)

Emeline SILVA
Texte surligné 
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treprises, et des transmis

sions entre générations, notam

ment au sein des structures fami

liales. Même les jeunes entrepre

neurs cèdent leur participation

plus rapidement et se reposi

tionnent sur de nouveaux projets ».

Il faut dire que, pour décider les plus

entêtés, les fonds ont, cette année,

sorti les grands moyens. Ils ont frap

pé à toutes les portes : « Certains de

mes clients ont reçu des sollicita

tions de la terre entière, avec des

promesses de Vordre deVeldorado »,

s’inquiète François Mollat du Jour-

din, fondateur de MJ&

Cie, un mulû-family of

fice. Les fonds ont aussi

poussé les enchères à

un niveau inégalé :

« C’est du jamais-vu »,

confirme Louis Godron,

le PDG d’Argos Wityu,

une société qui publie

chaque année une étude

des multiples de valori

sation des sociétés qui

ont fait l’objet d’une

opération de cession ou

n’a pas hésité à offrir beaucoup plus,

environ 500 millions, pour racheter

Silae, l’éditeur aixois de logiciels de

paie pour PME créé par Jean-Paul

Bagou, qui n’affichait pourtant que

40 milhons de chiffre d’affaires...

Quant au fonds Eurazeo, il a accepté

de payer autour de 700 milhons

(20 fois l’Ebitda) le spécialiste d’aro

mathérapie et d’extraits végétaux

Aroma Zone. Pas mal pour une

(belle) PME réalisant une centaine

de milhons d’euros de chiffre d’af

faires. Mais le dossier

réunissait deux caracté

ristiques précieuses aux

yeux des fonds : des

perspectives alléchantes

de croissance et une

transition dans le mana

gement. Le groupe, créé

en 1999 par Pierre Vaus-

selin, est en effet désor

mais dirigé par ses deux

filles, Anne-Cécile et Va

lérie... 
Eric Tréguier

et Damien Pelé

de rapprochement. Ces multiples

ont atteint des sommets.

En moyenne, les acheteurs ont payé

leur cible l’équivalent de 11,3 fois sa

rentabilité opérationnelle (Ebitda) :

en 2009, au sortir de l’autre grande

crise du xxf siècle, c’était seulement

5,7 fois. Autrement dit, en une dé

cennie, les valorisations ont doublé.

« Rien que cette année le ticket

moyen est passé de 200 à 300 mil

lions d’euros », s’étonne Louis Go

dron. Le fonds américain Süver Lake

Comment lire notre classement

Le nom Pour une personne, seuls ses nom et prénom figurent. Pour un

groupe familial : Fämille XY. Pour un groupe familial avec une personnalité :

Untel et sa famille. L'index est situé page 252.

12 20 
Evan Spiegel 

10100 4700

La fortune est exprimée

en millions d'euros.

Le rang de 2021 figure en doré, celui

de 2020 est en gris. Les ex aequo sont

classés par ordre alphabétique.

L’entreprise

Il s’agit du rappel de la principale

participation de la personne ou

de la famille, et de son secteur.

Roland Beaumanoir. A la tête d’un groupe (CacheCache,

Bréal, Morgan, Bonobo...) qui a mieux résisté que ses

concurrents à la crise de la distribution textile et aux

fermetures de magasins, le Breton (380 millions) en

a profité pour se renforcer. Il a repris La Halle et Caroll.

Jonathan Cherki. L’afflux de capitaux a boosté les

start-up comme Contentsquare, valorisée 2,3 milliards

d’euros après une levée de fonds en mai. La fortune

de son fondateur a bondi à 460 millions.
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15% du groupe coté au Nasdaq, dont le cours a plus que doublé en un an.

N : nouveau.   Conteste notre évaluation. (>Ne souhaite pas figurer dans notre palmarès. CA : chiffre d’affaires.
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N : nouveau.   Conteste notre évaluation. ONe souhaite pas figurer dans notre palmarès. CA : chiffre d'affaires.


